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Emissions de CO2 des voitures et vans : la commission environnement 
désavoue la commission transports 
 
 
La commission en charge de l’environnement au Parlement européen a adopté hier sa position sur les 
futures normes d’émissions de CO2 des voitures et des vans, pour lutter contre le réchauffement 
climatique. Les eurodéputés socialistes et radicaux se félicitent de ce vote, qui désavoue celui de la 
commission transports du 10 juillet 2018. 
 
Pour Christine Revault d’Allonnes-Bonnefoy, présidente de la délégation socialiste française qui a 
participé au vote et rapporteure dans la commission transports, « ce vote est de bon augure dans la 
perspective du vote en plénière en octobre. Contrairement au vote de la commission transports, 
l’environnement et la santé des européens sont passés devant les préoccupations économiques de court-
terme. La volonté et l’espoir nés lors de la COP 21 sont toujours là, n’en déplaise à la majorité 
conservatrice et libérale ! ». 
 
« Réduction des émissions, contrôle du respect des normes par les constructeurs automobiles, création 
d’une Agence européenne des transports terrestres : la commission environnement a su faire preuve 
d’ambition », ajoute l’eurodéputée. 
 
« Qu’on le veuille ou non, le changement climatique a déjà commencé, l’été que nous avons vécu est une 
nouvelle démonstration. Qu’on le veuille ou non, le modèle industriel automobile actuel, le moteur à 
combustion avec des carburants fossiles, se trouvera vite dépassé dans la compétition internationale, et 
les dégâts socio-économiques seront terribles si notre industrie ne prend pas très vite le virage 
nécessaire. C’est désormais à l’ensemble des eurodéputés de se positionner en conscience lors du vote en 
plénière », conclut Christine Revault d’Allonnes-Bonnefoy.  
 


